
 

 
 
Égypte: les investisseurs étrangers confiants 
   
L'évolution politique de l’Égypte ne remet pas en cause l’intérêt que lui portent les investisseurs 
étrangers : la hausse des IDE observée en 2010 devrait se poursuivre en 2011. Selon le rapport 
annuel « Invest in Med » de l’Observatoire Anima-Mipo, spécialisé dans les investissements et 
partenariats en Méditerranée, la hausse des investissements directs étrangers (IDE) notée en 2010 
devrait se poursuivre cette année en Égypte. En décembre 2010, la banque centrale égyptienne 
présentait des prévisions optimistes, avec $ 8,1 milliards d'IDE attendus pour 2010-2011, contre 6,8 
l'année précédente. C'est loin de ses records passés (€ 14 milliards annoncés en 2006, € 21 milliards 
en 2007), mais la tendance est à la reprise. Reste, naturellement, à conserver cette confiance des 
investisseurs depuis la révolution. Le projet Electrolux (€ 182 millions), annoncé en 2010, a par 
exemple été suspendu le 10 février. 

Une nouvelle économie émergente 
En 2010, l'Égypte avait réussi à absorber l'impact de la crise mondiale et le retrait, en 2008, des 
investisseurs du Golfe - faisant son entrée sur la liste des économies émergentes nommée Civets 
(Colombie, Indonésie, Vietnam, Égypte, Turquie et Afrique du Sud). Elle avait alors fait le plein de 
projets d'IDE : avec € 5 milliards d’IDE sur un total de € 33 milliards investis en Méditerranée(1), 
l’Égypte a été la 2e destination (derrière la Turquie et devant Israël) des investissements directs 
étrangers. 

Gros investissements dans les hydrocarbures en 2010 
L'année dernière, les 3 plus grosses annonces d'investissements étrangers ont été faites dans le 
domaine du pétrole : le géant britannique BP a massivement investi (€ 6,573 milliards) dans 
l'exploration de deux concessions gazières au nord d'Alexandrie, en joint venture (60-40 et 80-20) 
avec l'Allemand RWE (€ 2,8 milliards). Le britannique BG Group/ BG Egypt a investi € 1,435 milliards 
pour installer un pipeline et creuser de nouveaux puits d'ici fin 2011. Aujourd’hui, le contexte semble 
propice à une poursuite de ces investissements. De nombreuses voix en Égypte ont exprimé leur 
volonté d’accompagner le changement de société par une croissance soutenue et partagée grâce à un 
environnement économique favorable, notamment pour les investisseurs internationaux. La 
contribution économique et sociale des IDE joue un rôle important dans le développement du pays, en 
particulier dans la création d’emplois directs et indirects. D'après le ministre turc du Commerce 
extérieur, les investissement turcs en Égypte (205 entreprises pour $ 2 milliards), par exemple, ont 
créé 50 000 emplois. 

L’Égypte bénéficie d'une économie diversifiée et d'importantes réserves de change. Son économie 
s'appuie sur des secteurs-clés tels l’énergie, les transports, les infrastructures, l’agroalimentaire, la 
distribution, la banque, le tourisme, ou encore l’industrie et les technologies informatiques ou de la 
communication. La progression continue des investissements en Égypte confirme également son rôle 
grandissant au-delà de l’aire méditerranéenne, au sein des pays émergents. 

Diversifier les partenaires commerciaux 
Les auteurs du rapport concluent sur la nécessité, pour les pays de la région, de diversifier leurs 
partenaires : « La rive Sud de la Méditerranée ne peut s'en sortir en restant un partenaire quelque 
peu subalterne d'une Europe qui, malgré les beaux discours, suit principalement ses intérêts 
propres. » Une diversification qui, en Égypte, semble en bonne voie.. 
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